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Trop de sel dans le sol sénégalais.
Brevet 2021 Asie · SVT 25 points Durée conseillée 30 min

1 En s'appuyant sur le document 1, préciser les zones géographiques du Sénégal où sont localisés les sols affectés par le
sel.

Données utiles  document 1 : trois zones hachurées (« sols affectés par le sel ») ; texte : dans les deltas et les estuaires, des eaux
salées marines remontent sur le continent.

Sur la carte du document 1, les sols affectés par le sel (zones
hachurées) se trouvent dans trois zones :

le delta du Sénégal, au nord-ouest du pays ;
le delta du Sine-Saloum, à l'ouest, au nord de la Gambie ;
l'estuaire de la Casamance, au sud-ouest.

Ces trois zones sont sur la côte, au bord de l'océan Atlantique, là où
un fleuve se jette dans la mer. L'intérieur du pays n'est pas touché.

Les sols salés sont localisés sur la côte atlantique du Sénégal,
dans les deltas du Sénégal et du Sine-Saloum et dans l'estuaire de
la Casamance.

MÉTHODE
Pour lire une carte : repérer le figuré dans la
légende, nommer chaque zone avec les mots de
la carte, la situer (points cardinaux, océan,
fleuve), puis dire ce que ces zones ont en
commun.

2 2a. Décrire les paysages observés dans le document 2 et proposer une explication à la présence de croûte de sel dans
certaines zones du delta du Sine-Saloum. 2b. Proposer une hypothèse pour expliquer la différence de végétation entre le
paysage a et le paysage b.

Données utiles  document 2 : photographies a et b prises autour du delta du Sine-Saloum ; texte : dans les deltas et les estuaires, des
eaux salées marines remontent sur le continent.

Question 2a. Description (document 2) :

paysage a : le sol porte de la végétation, des arbres, des arbustes
et de l'herbe. On ne voit pas de sel ;
paysage b : le sol est nu, presque sans végétation, et il est
recouvert d'une croûte blanche de sel.

Explication : le Sine-Saloum est un delta. D'après le sujet, l'eau de
mer, qui est salée, y remonte sur le continent et recouvre ou imprègne
certains sols. Quand cette eau s'évapore, le sel qu'elle contenait reste
sur le sol et forme une croûte.

Question 2b. Je constate que la végétation est abondante dans le
paysage a, où le sol n'est pas couvert de sel, et qu'elle est presque
absente dans le paysage b, où le sol est couvert de sel.

Je suppose donc que le sel présent en grande quantité dans le sol
empêche les plantes de pousser.

2a : la croûte de sel vient de l'eau de mer qui remonte dans le
delta, puis s'évapore en laissant son sel sur le sol. 2b : hypothèse,
l'excès de sel dans le sol empêche les plantes de se développer.

PIÈGE

En 2a, décrire un seul paysage ou oublier
l'explication. Il faut les deux descriptions, puis
une explication appuyée sur la phrase du sujet
sur les deltas.

COMPRENDRE

Lors de l'évaporation, seule l'eau part dans l'air :
le sel dissous reste sur place. Une hypothèse
est une explication possible, que l'expérience du
document 3 va tester.
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3 À l'aide du document 3, comparer les résultats des deux cultures de riz et conclure sur l'effet du sel sur les plantes.

Données utiles  document 3 : deux cultures de riz réalisées au même moment ; milieu A : eau ; milieu B : eau + sel.

Les deux cultures sont réalisées au même moment. Une seule
condition change : la présence de sel dans le milieu. Le milieu A (eau
seule) sert de témoin.

Je compare les résultats (document 3) :

dans le milieu A, sans sel, les plants de riz sont grands, nombreux,
et leurs feuilles sont vertes ;
dans le milieu B, avec du sel, les plants de riz sont beaucoup plus
petits, peu développés, et leurs feuilles sont jaunes.

Le riz se développe donc bien moins dans le milieu salé que dans le
milieu sans sel. Comme seul le sel diffère entre les deux milieux, c'est
lui qui est responsable de cette différence.

Le sel freine la croissance des plantes et fait jaunir leurs feuilles : il
est néfaste pour les plantes. L'hypothèse de la question 2b est
validée.

PIÈGE

Décrire un seul milieu. Comparer, c'est donner
les résultats des deux milieux, critère par critère
(taille des plants, couleur des feuilles), avec «
alors que » ou « plus… que ».

COMPRENDRE
Un témoin est indispensable : sans le milieu A,
on ne saurait pas si le riz pousse mal à cause du
sel ou pour une autre raison.

4 Exploiter le document 4 afin d'expliquer comment l'Homme peut résoudre le problème soulevé par l'excès de sel dans les
sols sénégalais.

Données utiles  document 4, pour 1 m² de sol : 150 L d'eau douce pour 50 % de sel en moins ; 300 L pour 80 % ; 600 L pour 90 % ;
schéma : apport d'eau douce, réseau de drainage souterrain, sortie de drainage, fossé ; le sel nuit aux plantes (question 3).

Le problème : l'excès de sel dans les sols empêche les plantes de
bien pousser (question 3). Il faut donc enlever ce sel.

D'après le texte du document 4, on utilise de l'eau douce, qui provient
de la pluie, pour éliminer l'excès de sel.

D'après le tableau, plus le volume d'eau douce apporté est grand, plus
la quantité de sel diminue : pour 1 m² de sol, 150 L d'eau retirent 50 %
du sel, 300 L en retirent 80 % et 600 L en retirent 90 %. Il faut
beaucoup d'eau : en doublant le volume de 300 L à 600 L, on passe
seulement de 80 % à 90 % de sel éliminé.

D'après le schéma, l'eau douce apportée sur le sol (irrigation) s'infiltre
et se charge en sel. Un réseau de drainage souterrain récupère cette
eau salée et l'évacue par la sortie de drainage vers un fossé, à
l'extérieur du champ. Le sel est ainsi emporté hors du sol.

L'Homme peut restaurer les sols salés en les arrosant avec de
l'eau douce de pluie (irrigation), qui entraîne le sel, puis en
évacuant cette eau chargée en sel par un réseau de drainage.
Avec 600 L d'eau par m², 90 % du sel est éliminé et les plantes
peuvent de nouveau pousser.

COMPRENDRE

Arroser ne suffit pas : sans drainage, l'eau salée
resterait dans le sol et le sel s'y déposerait de
nouveau. Il faut les deux actions ensemble.

MÉTHODE

« Exploiter » un document, c'est utiliser toutes
ses parties : ici le texte, le tableau (avec des
valeurs chiffrées et leurs unités) et le schéma,
puis relier le tout au problème posé.
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